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LUNDI
ME'RCREDI
VENDREDI

DIMANCHEP
1LUNDI
MARDI
MERCREDI
JEUDI
VENDREDI
SAMEDI

Prières des Quarante-Heureis

AVRIIL - Collège de Varennes.
.9 - Collège dje Joliette.

dé - Couvent d'Hochelage.

Fêtes de la semaine

AVRIL - PAQUES, douh. 1 el,
- DE L'OCTAVE, doub. 1 CI
- DE L'OCTAVE, doub. 1 ei.
- De l'Octave, Somn.
- De i'OAýave, sein.
- De l'Octave, Sein.
- De l'Octave, sem.

La Semaine Beligieuse de Montréal
S'adresser.
Pour la lièdacLion, à M. G. Dauth, Archevêché de Montréal.
Pour l'Administration, à M. L. B. Cousineau, Archevêché de Mnel
Sur demande, la SpmÂiNE -RELiGiEusE recommandera aux prières les p"rot

défunts de ses abonnés.

N. SUMONEAU --ECT RIClENQ«9
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réparations et otuvrages .,eufs de tout genre. A p pare is eûectr1ques tOou.0l'"
mains. S~pécialité polir le posage (le fli pour la Iumiare electrique.

/1-4 Référence * Archevêché de Montréal. TEXLEPHONn BELL 101

ALBERT GAUTHIER
IMPORTATEUR ET MANUFACTURIER
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sept lum 'ières, pouvant donner au-delà de cent changemettisdU
rents, aux prix de $32.50 la paire.

SPECIALITE POUR AUTEL EN TOUS STYLES ET DE TOUS

1677 rue Notre-Dame - montroOl



librajii 6, O. DEAUCNEM1N F ILS
256 ET 258, RUE ST-PAUL, MONTREAL.

aTheologloe moralis eecundum doctrinain S. Thomas et S. AI-
4Phonsi, auctore Januario Bucceroni, S. J. 2 vol. 10 x 6 . ...... 60

tOtuiU canonlous de sacra Ordinatione, auctore Petro Gasparri, oacerd.
2 vol. 9 x ô ......... .................................................. 825

198cOfessariorum, seu universoe theologi8B moralis et pastoralis tracta-
tý18 thieoricus-practicus, auctore Aemilio Berardi. Edit. secunda (1893).
2 forts vol. 10 X dj.............-...............................900

eOU&VI et oooaslonari8, auctore Aemilis Berardi. EdItio quarta. 2 voL14 X t................................................................... 260

relaluss, u a erfection de l'état religieux, fruit de la par-
faite oraison, par le P.Chaignon, S. J. 5e édition revue et comrgi&-

avOl. 6 x 4 ......................................... ................ ........... 225

LE BRÉVIAIRE ROMAIN
IS à LA PORTÉE DES COMMUNAUTÉS

qtfPersonnes pieuses par une traduction annotée, et précédé d'une In-
le0ductlon du R. P. dom A. Gréa. 2 très forte volumes grand ln-8 de
1200 pages chacun. Prix ...................................... . ....... ô

SUPPLÉMENT ILLUsTRÉ

IkU Dictionnaire des Dictionnaireis
DE MGR PAUTL GUÉRIN.

4levolume in-4, 1400 pages, contenant 10 cartes en couleurs 80 grandes
eaSrtes, 160 petites cartes, 10 tableaux en couleurs, 130 grands tableaux
noirs et illustré de 8000 figures dans le texte.

IIYqqui contient des rectifications, des additions, de nouveaux article
8t le complément Indispensable du Dictionnaire des Dictionnaires.

Plrix relié $15.00
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1617 Rue Notre-Dame - Mn7éI
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OWEN McGARVBY &F
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pour familles.
Mlanufacturiers etY Lrchands de MEUBLES DE TIOUTES SORE
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A. DEMERS ETABLI EN 1863. G. BRO~

DRAPEAU, SAVIGNAC& I
140 rue St-Laurent, Mon trea la

',Ferblantiers~, Plombiers et Cou-VIe
Poseurs d'App areils de Chauffage et Electricie1 5 ,
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î,ltab1ssement hydrothérapique recommandé par Mgr Kneipp et confié à
l'Milistraion du médecin soussigné qui a fait des études spéciales de la

ýur d'eau en Allemagne auprès du savant Prélat et d6. ses médecins.

Jrfaltelneut pour la guérison certaine de presque toutes les maladies chretii-
iptasincurables, ou au moins traitées sans suceôs par l'art sn6dical

pixdu traitement par semaine: C abines de Ire classe $ 3 .OOdl
Il 2de Il $2.O0.

eeur6s du traitement:* Pour le clergé A,.0.45 brs A. M. et 3.45 hrs P. M.
Pour les Dames il 10.30 hrs A. M. et 4.301 hr84 P. M.
Pour les Messieiirs à. 11.30 hrs A. M. et 6.30 tirs P. ML.

Une1 attention spéciale est donnée aux membres du clergé.

4se OPtibilités des Dames ménagées scrupuleusement, les applications d'eau
6Uill. sont faites par nue Damne très bien instruite à cet ellèt, c'est-à-dire pa<r

ÛiiOcheulie diplômée.

Uill Monsieur doncheur est aussi attaché au service dans le département de&
ornraOes. Tout est fait sous la surveillance et responsabilité du soussigné.

ifeaèdes, toiles, sandales et pain Kneipp.

'"rýelou eau courante, affasious, douches, bains spéciaux du système,
CGnlessemmaillottements, etc., etc.

ZChawbres et pension dans l'établisspment à la disposition des patients bien
laries et de ceux qui sont étrangers à la ville.

Rersde consultatlons DrdS D . EGRN
De 8.30 A. 10.00 bre A.M.D O E .B RG ON

2.80 à4.00 "P. M. a .... ...

7'.00 a, 8 00 T éléhone Bell 6379

ET'ABIE EN 1874

a.A. LAMONTAGNE & CIE
MAil OILNDS TAILLEURS

N0 1536 Rue o'te-'atherine, Voisrin de la Banque d'Eptrg»e

MONTREAL
NOSaccordons au Clergé et aux Communautés religieuses

attenGftionl toute spéc~iale.
gPÉOIALITÉ : TWEEDS FRANCAIS, ANGLAIS, BIOSSAIS et CANADIENS.

Granit et MVa rbriý de différentes Couleurs

R UE~ WINDSOR - MONTREAL

A. R. CINTRÂT
l-elePhone No 2973. Marbrier Scuilpteutr

tl8tiPierres rutau'airAo. Aatets et 1) V ti1,sdt 0îiié~ J~rlg
en Mirbroe L sioni , uico.

8'Référence :Archech~1é de Montréal.



LIBRAIRIE 0. 0. BEAUOHEMIN & FILS
258 ET 258, RUE ST-PAUL, MONTREAL.

LETTRES D'UN CURÉ DE CAMPAGNE
par Yves Le Querdec. 1 vol. 7j4t ..................... ....... ............ $0

fyCet ouvrage a eu en France un immiense succès, il fait l'objet d'1U0
remarquable étude de M. l'abbé BOURASSA, dans la livraison d'avril de 10
Rvue Canadienne.

LA STIGMATISATION
l'Extase divine et les miracles de Lourdes, par le DR ImmcRT Gous13W!'

2 vol. 9 x 6.....................................................

ETUDE CRITIQUE SUR "LOURDES"
die MI. %muL ZoLA, par le Dit L. RAscoL. 1 vol. 7 x 44 .... 1.............$

LE VATICAN, LES PAPES
la civilisation et le gouvernement actuel (le l'Eglise, par MM. Cx. G"

PAUL, FAiURD et ANDRÉ PÉ*AÂ'É. 1, volume de 750 pages, 12 graVuI*'
phototypies et chromolithographies, 480 gravuires dans le texte, reliurte
veau avec plaque .. .......................... ........

LA PASSION

essai historique, par le R. P. OLaxviER, des Frères-Prècheurs. 1 v.9x6.$e

XWr On trouve ài notre Librairie les livraisons parues (nos il à 10) de ~
nouvelle revue catholique " LB Quinzaine-. Ces livraisOfl 5 0

'vendent 35 cents chacune.

5~Ne pas oublier la belle prime offerte par la Revue Canadienfl'
abonin(s :pour $5.00 ($5.25franco) on reçoit la Remoe Canadienn pea
un an et le Répertoire National, 4 beaux volumes in-8, valant $10
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1. Offices extraordinaires. -II. L'Archevêque de Saint-Bonface.-III.
lionsieur Joseph Perreault. -IV. Architecture, décorations d'églises.-V.
,Chronique. - VI. Nouvelles religieuses. - VII. Société d'une Messe.-
VIII. Aux prières.- Extraît d'un Calendrier Perpétuel d'Indulgences Plé-
nières.

OFFICES ]IXTRAORDINAIRIS
Dimanche, 14.-Lecture du Ritue' sur la %éte de Piques.
Cathédfflo.- Dimanche, 14, grand'messe à 10 heures, suivie de la béné-

diction papale qui sera, donnés par Monseigneur l'Archevêque. A 31 heures,
'vêpres pontificales suivies de la benêdiction cdu Très Saint Sacrement.

Lundi, 15.-Tonte la journée, exposition des reliques de saint Zotique, tt
le soir, à la prlère, vénération de ces mêmes reliques.

Yill-Mara.-crcrdi,17, confirmation.
Le Saint Sacrement sera exposé dans les communautés arn-

-vantes :
Lundi, le 15.-A l'hospice de Saint-alenri de Montréal, au couvent de

Terrebonne et à celui de Saint-Paul de Joliette.
MWardi, le 16. -Aux couvents de Saint-Lin et de Berthier, à l'Hôpital

N~otre-Dame et à I*liice de Varennes.
Mercredi, le 17.- A l'asile de Bethléem, à Ontremont chez les Soeurs des

Saipts Noms de Jésus et de Marie, et aux couvents de la Pointe-Claire etUdu
Saint-Esprit.

Jeudi, le 18.-A l'asile de Nazareth et aux couvents de Saint-IRoch et de
Seint-Cyprien.

Vendredi, 19. -Au Mont Sainte-Marie, au couvent des Saint-Jean.Baptiste
-et à Ilasile de Saint-Jean de Dieu.

Samedi, le 20.-k l'hôpital de Saint-Roch et aux couvents de Longueuil et
et de Sainte-Rose.

Dimanche, le 21.-A la Maison-Mère de la Congrégation de Notre-Dame,
au, refuge de Sainte-Brigi.ie et à la rési4dence de Saint-Janvier.



242 LA SEMAINE RELIGIEUSE

E Manitoba continue lerécit des fêtes -si-belles et si
tonchantes auxquelles la consécration de Mgr Adé-
lard Langevin a donné lieu à St-Boniface.

Le dernier numéro nous raconte la réception tiont le nouvel
archevêque fut l'objet, au lendemain de son sacre, à l'Ecole
Industrielle, par les enfants indiens, et par les chefs des tribus.
sauvages, venus de loin, pour présenter à leur bien-aimé père-
leurs félicitations et leurs voux.

Nous avons en le bonheur d'être témoin de cette scène : elle
était attendrissante, et il n'est pas un spectateur qui ait pu
retenir ses larmes. q

Nous avions sous les yeux l'euvre bienfaisante accomplie au
sein des peuplades païennes par les missionnaires; nous pou
vions admirer les résultats de leurs travaux apostoliques.

Comme ils ont bien parlé ces enfants des prairies ! avec quel
cœur ! ils ont eu parfois des mots sublimes qui nous ont fait.
battre des mains. Le R. P. Allard interprétait leurs discours.

Nous nous disions de l'un d'eux, en l'écoutant: "Que cet
homme doit être puissant quand il harangue toute sa tri-
but !" Cest un fier chrétien celui-là, parait-il, quelqu'un à
qui il ne coùterait pas d'être confesseur de sa foi. Qu'on en
juge par le trait suivant qu'on nous a conté de lui.

Il était pauvre et couvert de misérables habits. Un ministre-
protestant le vit et lui dit: " Co:nment, tes prêtres te laissent
ainsi dans l'indigence ! Si tu veux suivre ma religion je me
charge de te donner la nourriture et les vêtements dont tu as
besoin.»-«Non, non, répondit le sauvage. Je ne quitteraipas mes
prêtres. Toi tu habillerais mon corps, eux habillent mon ame
de lumière ; toi tu me donnerais du pain, mes prêtres me nour-
rissent avec le corps et le sang de Jésus-Christ, et dans mon
cœur ils mettent le bonheur et la paix. Pourrais-tu en faire
autant ? D

* Mais toute cette séance de l'école industrielle doit être connue
de nos lecteurs : Nous laissons la parole à notre excellent con-
frère du Manitoba :

*« La partie du troupeau la plus chère peut-6tre au cœur de notre
bien-simé pontife, nos chers sauvages, voulurent eux aussi présenter
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leurs voux et leurs souhaits et même leurs présents à Monseigneur
l'archevêque. Onze du Fort Alexandre, sept de Qu'Appelle, plusieurs
do Piguis et d'ailleurs avaient été délégués par les nombreuses ré-
serves du Manitoba et s'étaient réunis à l'Ecole Industrielle de Saint-
Boniface. Tou. nos Seigneurs les archevêques et évêques voulurent
assister à cette séance qui fut pour beaucoup, je dirai même pour
tous nos nobles étrangers le clou des séances offertes à Monseigneur.
les enfants chantèrent d'abord délicieusement le God save the Queen,
et plusieurs chants anglais et sauvages, puis un enfant de huit ans
vint lire à Monseigneur, avec l'accent le plus pur, la prononciation
la plus distincte, une très belle adresse en langue anglaise.

Après les enfants, les Indiens eux-mêmes se présentèrent pour
offrir leurs voux et leurs présents à Sa Grandeur. Le R. Père Allard
les interprétait. Toute l'assistance fut étonnée de l'éloquence de ces
enfants des bois, éloquence pleine de poésie et de cœur qui fit pleu-
rer plusieurs de nos angustes visiteurs. c De même, nous disait le
premier, que le cœur se réjouit en voyant la fleur éclore aux rayons
du soleil, ainsi nos âmes qui étaient dans l'affliction après la mort de
Mgr Taché, aujourd'hui que tu es notre évêque sont dans la joie et
le bonheur...... Nous sommes petits, nous sommes misérables, nous
avons besoin de soutien comme la frêle plante exposée aux attaques
de la tempête...... Ce que je te dis là, je l'ai eu dans le cœur, avant
de l'avoir dans la bouche. à)

Un autre en offrant à Monseigneur une peau d'ours datant de 200
ans nous expliquait qu'avant l'arrivée des missionnaires, leurs âmes
étaient dans les ténèbres, que cette peau d'ours était leur grand Ju-
piter, qu'ils adoraient les bêtes et les pierres ; i aujourd'hui, grâce à
nos dévoués missionnaires, nous aussi, continuait-il, pauvres sauva-
ges, nous jouissons de la lumière : nous connaissons et nous aimons
le bon Dieu.

Un troisième en offrant une hache de guerre nous racontait les
combats terribles qui ensanglantaient ce pays. « Tes missionnaires
nous ont fait connattre le bon Dieu, il nous ont dit que le bon
Dieu nous aimait tous, que tous nous devions nous aimer les uns et
les autres et nous avons converti la hache en calumet de paix, et au-
jourd'hui nous venons te donner cette hache, à toi l'Evêque, pour
renouveler nos serments de paix. »

Un autre demanda qui t'a fait évêque ? » Mgr Langevin-lui indi-
qua Mgr l'Archevêque de Montréal qui était à sa droite. Alors le

2/3



sauvage s'approchant. du prélat consécrateur, « Laisso-moi baiser ta
main, dit il. Je te remercie. C'est à toi que nous devons notre
]ère. »

Tous ces chefs louèrent leurs missionnaires, les bonnes Sours
Grises, la parfaite tenue de l'École Industrielle, l'éducation que leurs
enfants y reçoivent et remercièrent le gouvernement de tout ce qu'il
fait pour eux.

Monseigneur leur répondit avec tout son cœur ; il les appela ses
plus chers enfants, ses fils bien-aimés et les yeux plein de larmes, il
s'écria : « Ne vous étonnez pas de me voir pleurer comme une femme,
car je vous aime comme une mère. »

mEU2IER 30EE WEREEAN!St

N peut dire de M. Pabbé Joseph Perreault que la mort
vient de moissonner qu'il était un-des jeunes parmi
les vétérans du clergé de Montréal.

M. Perreault est né le 2 janvier 1824 ; il décédait le 5 du
courant, Agé par conséquent de soixante-onze ans, trois mois et
quelques jours.

Fils de M. Louis Perreault et de Dame Elisabeth Forest, il
était frère ainé de Monsieur Fabien Perreault, retiré aujourd'hui
chez les Sours du Bon-Pasteur de cette ville.

Il -vit le jour dans cette partie de Saint-Jacques de l'Achigan
-paroisse si féconde en vocations religieuses et sacerdotales-
d'où Pon forma plus tard Saint-Alexis dans le comté de Mont-
calm.

Il entra de bonne heure au collège de PAssomption, et fit
ses études classiques du temps des MM. Labelle, fondateurs de
cette florissante institution.

M. Perreault fut ordonné prêtre le 2 février 1848. Nommé
tout d'abord vicaire à Saint-Jacques de lAchigau et desservant
à Sainte-Julienne, il devint curé de Saint-Liguori en 1854, poste
qu'il quitta peu de temps après pour revenir de nouveau en
qualité de vicaire à Saint-Jacques.

En 1858, Mgr Ignace Bourget, de vénérée mémoire, le chargea
de la cure de PIle-Bizard, où il demeura six ans ; de cette
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dernière paroisse, il fut transféré à Sainte-Rose qu'il desservit
jusqu'en 1875.

Quoique jeune relativement, mais à la suite de longues mala-
dies qui avaient miné sa constitution naturellement délicate,
M. Perreault a quitté le ministère il y a déjà vingt ans. Il s'est
retiré chez son frère alors curé de Sainte-Geneviève, puis à la
Résidence de Saint-Janvier au Sault-au-Récollet, dans cet asile
doux et paisible que nous aimons à nous représenter comme
un avant-goût des joies célestes.

Il ysvécut pendant plusieurs années avec Mgr Bourget, sous
sa direction, dans la plus douce et la plus sincère intimité.

On sait que cette Résidence de Saint-Janvier a été fondée
spécialement pour offrir un lieu de repos aux prétres retirés du
ministère et malades.

Depuis la mort de Mgr Bourget, M. Perreault était justement
considéré comme le supérieur de cette maison et son plus zélé
soutien. Il ferait peine sans doute de voir cette solitude aban-
donnée ; aussi espérons-nous que ceux dont les forces sont
épuisées iront là goûter un repos mérité et se préparer au grand
voyage de Péternité.

M. l'abbé Perreault s'est éteint après plusieurs années de
souffrances chrétiennement supportées. Monseigneur de Mont-
réal lui donnait le sacrement de l'Extréme-Onction il y a
plus d'un an. Le malade avait voulu alors se rendre à la cha-
pelle et là, recevoir, en présence de ses confrères, le sacrement
des infirmes.

Ceux qui ont connu ce saint prêtre disent qu'il fut toujours
un modèle de piété et de vertus. D'un commerce facile et agréa-
ble, habile financier pour les revenus de fabrique, zélé pour lesalut des ames, le défunt a laissé, partout où la Providence l'aconduit, la bonne odeur des Ames saintes et Pexemple d'un
fidèle soldat du Christ. Ceux-là seuls qui ont reçu de lui con-
naissent sa libéralité. L'archevêché de Montréal Pinscrira
comme un de ses bienfaiteurs insignes ; les Sours de Sainte-
Aune, les collèges de lAssomption et de Sainte-Thérèse enferont autant.

La kvée du corps a en lieu!le 7 au soir du présent mois, le
dimanche des Rameaux. Le service a été chanté le 8 par
Sa Grandeur Monseigneur Parchevêque de Montréal, assis-
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té de ses vénérables chanoines. Une trentaine de prêtres,
beaucoup de pieux fidèles sont. venus aussi rendre und deinier
témoignage d'estime au cher défunt.

M. Joseph Perreault repose dans le cimetière de la cathédrale
de Montréal.

R. I. P.

Décorations d'églises

N reproche qu'on peut adresser bien justement à nos archi-
tectes modernes, c'est qu'ils nous font des églises d'icono-
clastes. Non qu'ils brisent les images dans le lieu saint,

comme certains le faisaient autrefois, mais parce qu'ils empêchent
de les y mettre. Comment cela ? - J'ai dans le souvenir quantité
d'églises, et sous les yeux quelques-unes, où vous chercheriez vain-
ment une place normale pour y mettre une statue, un tableau ; je
n'y vois que des lignes d'architecture et des arrimages de pierres
taillées. PGur trouver un saint, je dois lever les yeux v rS les fenê-
tres.

Mais s'agenouille-t-on devant un vitrail ? Je ne l'ai jamais fait ni
vu faire.

Vous avez visité ]Rome ? - Oui. - Eh bien, vous rappelez-vous
Saint-Pierre avec son peuple de statues, qui représentent générale-
ment ces grands bienfaiteurs de l'humanite, les fondateurs d'ordres'
C'est Pierre qui approuve les ordres religieux, et qui'leur donne la
mission. A leur tour ceux-ci n'ont rien de plus à cœur que de sou-
tenir humano nodo la chaire de Pierre. Je dis humano modo, car
elle a ses assurances de plus haut.

Et les autels ? Ils ont toujours leur superbe tableau en mosaïque,
qui désignt. le saint, ou le mystère de leur titre ou de leur patrona-
go. Ailleurs, au contraire, vous êtes souvent réduit à demander:
fi Quel est le saint de cette église ? de cet autel ? » - L'image du
titulaire brille par son absence, ou figure mal.

Dans les autres églises de Rome, c'est le même respect des règles
et de la tradition, en ce qui concerne les saintes images.

Allons maintunant à l'opposé, sur les bords bruneux de la Tamise,
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et demandons à Saint-Paul de Londres s'il continue à contredire
Siint-Pierre de Rome, ainsi que c'était le dessein de ses fondateurs.
Sous le rapport qui nous occupe, il faut dire qu'il y a du mieux, ou,
.si vous voulez du moins mal.

Ainsi, je me rappelle avoir vu, en 1891, au rétable qui orne l'au-
tel de ce fameux temple, une belle statue de la sainte Mère de Dieu,
qui figure là, en place honorable, comme une reine sur son trône.
En bas, sur l'autel sans sacrifice, on voit se dresser néanmoins le
.crucifix, accompagné de chandeliers et de bouquets. C'est l'ancien
bon sens catholique qui reprend peu à peu le déssus sur le dérai-
sonnable préjugé qui avait proscrit le culte des saints et de leurs
images. Le moment serait mal choisi, on le voit, pour nous, catholi-
ques, d'amoindrir dans nos églises le culte de la représentation de
nos saints protecteurs.

D'ailleurs quels sont les enseignements de l'Eglise sur ces ma-
tières ?

« Il fant, dit le Concile de Trente, enseigner aux fidèles qu'on
doit avoir dans les églises surtout, et tenir en grand honneur, les
images du Christ, de la sainte Mère de Dieu et des autres saints ;
non pas qu'il faille croire qu'il y ait dans ces images une vertu pro-
pre, comme le pensaient autrefois les païens, à l'endroit de leurs
idoles ; mais parce que l'honneur qu'on leur rend se rapporte aux
prototypes qu'elles représentent. De la sorte, en vénérant les saintes
images, en nous découvrant et nous agenouillant devant elles, c'est
au Christ et à ses saints àlue nos Lommages s'adressent. »

Ce chapitre de la vénération des saintes reliques et des images a
tellement d'importance qu'il a pris place dans les prescriptions litur-
giques elles-mêmes; et le Cérémonial des évéques indique les images
des saints comme décor principal de l'autel aux jours de fête. Et y
étant très honorablement placées entre les chandeliers, elles reçoivent,
après la croix, les honneurs de l'ensensement. Or, ce n'est pas là une
vulgaire exhibition de luxe, mais bien plutôt, dans toute la force du
terme, une solennelle profession de foi et un acte de religion qui
fait participer les saints aux honneurs rendus à Jésus-Christ lui-
même, sous l'emblème de la croix et de l'autel.

En conséquence, étant les enfants des saints, aimons à mettre
sous les yeux de nos peuples ces vrais portraits de famille. En le
faisant, nous y trouverons des exemples et une protection. Après
plus de cinquante ans, je me rappelle encore avec bonheur l'impres-
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sion de mes jeunes années, lorsque j'allais servir la messe à la fête-
patronale de X... C'était à la campagne... La chapelle était modeste,
mais il y avait de gentilles clochettes qui sonnaient si bien dans la
tourelle ! Il y avait surtout dans le choeur un si beau rétable ! l'au-
tel, placé au 'ind, avait devant lui un si gracieux tableau de la Visi-
tation. C'était, je crois, un souvenir et une manière d'ex-voto, la
Vierge ayant risité son peuple dans une calamité... )es deux côtés,
dans de belles niches encadrées de marbre, voici Notre-Dame de
Bonsecours et saint Joseph, avec. son lis à la main. Cela parlait.
Mais en haut, daun une belle niche aussi, entre deux petites colon-
nes dle marbre et dans un encadrement de guirlandes où se jouent
des anges, voici que se montre le bon saint Pierre, le patron du liet:,
le porte-clefs du royaume des cieux, qui sourit à la pieuse assistance.
En le montrant à leurs petits enfants, lis mères disaient, avec cette
éloquence que le ceur inspire : « Soyez sages, priez bien et saint
Pierre vous mettra dans le paradis... Voyez les clefs dans sa main...»
Et les gentils petits de se ten'r si bien que c'était à ravir... Vous
eussiez dit qu'ils avaient envie de s'en aller avec saint Pierre.

Leçons souverainemer t moralisatrices du bon vieux temps, com-
ment et où vous entendre encore ? Le goût moderne vous a fait
taire, en ne nous donnant plus que des lignes de pierre, droites ou
courbes, avec de nombreuses et grandes fenêtres, qui remplissent
nos églises de faux jour et de froid.

Sans être architecte, ni peintre, ni sculpteur, je prétends que met-
tre ou ne pas mettre des images de saints dans une église, n'est pas
une affaire de style. La liturgie et le dogme les approuvent et les
veulent ; messieurs les architectes, rendez-nous nos bons saints ; et
qu'ils soient en places honorables où nos prières aillent commodé-
ment les trouver.

Quelle pitié de voir que dans ces églises où l'on n'a point préparé
de places pour les saints, on s'ingénie néanmoins à leur en faire
après coup. Ici ou là, notez-le bien, un piédestal, une patte-fiche,
une table, un échafaudage quelconque, ne se rattachant à aucune
disposition de style, voilà ce qu'il arrive de voir assez souvent. Je ne
voudrais pas parler d'un tabernacle servant de base à une statue ; et
cependant, cette chose bizarre, je l'ai vue aussi. « Quoguc ipse miser-
rima vidi. »

UN CURÉ DE CAMPAGNE.
(La Vérité de Québec).,
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€f3ronique'
es Frères de la Oharité. Profession religieuse.- Jeudi,
4 avril, il y a eu profession religieuse au noviciat des

Frères de la Charité.
Mgr Fabre a célébré la messe et fait le sermon. Sa Grandeur

était assistée de M. le chanoine Savaria, chapelain du noviciat.
Le frère Barnabé, John Mclntyre de Montréal, a fait ses

veux perpétuels. Quatre novices ont été admis aux voux de
trois ans, savoir : le frère Ovide, Joseph Exaudias Boucher, de
Saint-Damase; le frère Anthime, Elzéar Boucher, de Saint-
Ferdinand d'Halifax; le frère Lazare, Joseph Arthur Berghon,
do Saint-Apollinaire, et le frère:Atton, Luc Keho, de Newtown-
barry, (Irlande). Enfin les jeunes Israël Gingras et François
Simonneau, tous deux de Saint-Ferdinand d'Halifax, ont pris
l'habit religieux; le premier a reçu le noir de frère Télesphore,
et le second, le nom de frère Ligorius.

Nous saisissons cette occasion pour offrir aux chers Frères de
la Charité nos meilleurs voux, et nous les remercions du bien
immensi, qu'ils font dans notre pays avec autant de modestie
que de dévouement.

Jeanne dArc. - Nous lisons dans une Semaine Religieuse-

do France :
r UAmérique veut s'associer à nos hommages envers Jeanne

d'Arc. Le Gouvernement du Canada fait savoir à Monseigneur
l'évêque de Saint-Dié qu'on à décidé de donner le nom de
Domremy à un village de cette province. Un bon nombre de
familles de la Lorraine et de l'Est de la France sont établies
dans les environs de cette localité qui leur rappellera désormais
la berceau de notre sainte héroïne. s

A Saint-Boniface. - Trois jours après sa consécration,
Monseigneur Parchevêque de Saint-Boniface a dit la messe
dans la chapelle de l'hôpital des .Sours Grises. Tous ceux qui
ont pris part à cette fête intime étaient d'anciens condisciples.
et amis de Sa Grandeur. M. Pabbt. Messier, curé de la cathé-
drale, assistait Monseigneur à Pautel; Phonorable juge Dubuc
et Phonorable juge Prud'homme servaient la messe ; M. Pabbé
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Langevin, frère de l'archevêque, -touchait Pharmonium et
MM. Bruchési, Charpentier et Bélanger chantèrent les vieux
cantiques de leur Alma Mater, le collège de Montréal. Cet inci
dent qui réveillait tant de scuvenirs, n'a pas été le moins tou-
chant des belles fêtes de Saint-Boniface.

Le Concile. - Des circonstances imprévues obligent à
remettre à la.fin de septembre prochain, la réunion du
1er Concile Provincial de Montréal déjà convoqué pour
le 28 du comzant.

La récitation ou le chant du Veni Creator dans les égli-
ses et chapelles publiques est donc renvoyée aux trois
derniers dimanches.de septembre.

Quant à l'exposition du Très Saint Sacrement dans les
'couvénts, rien n'empêche qu'elle ne soit continuée jus-
qu'au commencement de mai et dans l'ordre indiqué.

Surintendant de l'instruction Publique. -L'honorable
P. Boucher de LaBruère vient d'être nommé Surintendant de
linstruction Publique de la Province de Québec en remplace-
ment de Phon. Gédéon Ouimet, démissionnaire. C'est une ex-
cellante nomination.

Catholic Directory pour 1895.-Le dixième volume de
cette importante publication vient de paraître. Cette nouvelle
édition est encore plus complète que lesprécédentes. Ainsi, elle
donne, à la suite du nom de chaque paroisse, ses missions, le
nombre de ses écoles, couvents, académies et des élèves qui
les fréquentent, ainsi qu'une liste alphabétique de tous les en-
droits où il y a des églises ou chapelles catholiques. Prix: 50
centins.

La Revue Canadienne.-Dans son numéro du 1er avril,
la Revue GLmadienne contient: au frontispice, une magnifique
gravure du tableau si bien connu, L'enirèe de Jésus à Jrusalm;
-une très intéressante étude de E. Aubert sur Bernhard Plock-
hurst, auteur de ce tableau; une belle reproduction de la Via
Dolorosa, de Raphaêl ;-La causerie des fleurs, charmante poésie
par une jeune collaboratrice qui ne livre au public que PiritialQ
de son nom de famille ;-Une étude très fouillée de M. l'abbé
Bourrassa sur un livre qui a produit la plus grande sensation
dans ces derniers temps : Letres d'un curé de campagne, de 'Yves
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Le Querdec;-Certiecat compromettant, anecdote humoristique
racontée avec beaucoup de brio par rhon. juge L. A. PRuDHom-
.mE :-Les Dames du Sacré- Cœur, intéressante relation de l'intro-
duction et des progrès de l'ouvre des Dames du Sacré-Cour,
au Canada. Cet article est illustré de dix belles gravures repré-
sentant des vues du principal établissement de cette commu-
nauté, le pensionnat du Sault-au-Récollet, ainsi que le portrait
de Madame Baras.-line histoire de revenant, fin de la jolie nou-
velle due à la plume élégante de l'hon, Jos. RoYAL ;--L'air que
nous respirons, intéressante causerie scientifique du R. P. CAR-
RIER, C.S.C ;-Chronique du mois ;-A travers les livres, notices
bibliographiques ornées d'une belle gravure de saint Antoine
de Padoue, d'après Murillo ;-Les trois Parques, gravures d'après
Michel-Ange.

Un numéro est envoyé franco à toute personne qui en fait la
demande.

Mr Mi31ff M-03%

OME. Procès de canoniisation. - Le Souverain Pontife a
promulgué deux décrets de la Corgrégation des Rites

dont l'un perte que l'on peut procéder sùrement à la béatification
du vénérable Bernardin Realini, de la compagnie de Jésus, et
l'autre proclame l'héroicité des vertus du vénérable Vincent
Romano, curé d'Herculanum au diocèse de Naples.

La béatification solennelle du vénérable Realini aura lieu
après Pâques. C'est aussi après PAques, au moment des fêtes
centenaires pour saint Philippe de Néri, qu'aura lieu la béatifi-
cation du vénérable Antoine Grassi, de l'Oratoire, au sujet
duquel le décret du tuzo procedi posse a été rendu l'année der-
nière.

Disons au sujet de ces béatifications que la Sacrée Congréga-
tion des Rites, se rendant à un vou exprimé depuis longtemps,
vient de publier une liste comp'ète de tous les procès de cano-
nisation actuellement pendant devant le grand tribunal de
'Eglise. Ils sont au nombre de*26. La France tient une belle

place dans ce tableau du véritable honneur: trente-cinq de ses
enfants sont proposés pour la canonisation. Cela montre bien
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que la sainteté, malgré les efforts de l'impiété, n'est point
exilée de ce monde.

Léon XIII et les cardinaux.-Qui eut dit en 1878, que le cardi-
nal Pecci, qui avait 68 ans lors de son élection, et dont la santé
inspirail des inquiétudes, avait devant lui plus de 17 années
de règne 1 La glorieux pontificat de Léor XIII dépasse déjà, et
de beaucoup, la moyenne ordinaire du pontificat, moyenne qui
n'est que de cinq années. Sur les 263 Papes qui ont occupé jus-
qu'à nos jours le tréne de saint Pierre, il n'en et que onze qui
aient régné plus longtemps que le Souverain Pontife actuel.

En voici la liste : saint Damas, qui régna 18 ans, de 366 à
384 ; saint Léon le Grand, 21 ans, de 440 à 461 ; Adrien 1er,
23 ans, de 771 à 795 ; Alexândre I1, 21 ans, de 1159 à 1181 ;
Innocent III, 18 ans et demi, de 1198 à 1216 ; Jean XXII, 18
ans et 4 mois, de 1306 à 1324 ; Urbain V1II, 21 ans, de 1623 à
1644 ; Clément XI, 21 ans, de 1700 à 1721 ; Pie VI, 24 ans, de
1755 à l'j99 ; Pie VII, 23 ans, de 1800 à 1823 ; enfin Pie IX,
32 ans, de 1846 à 1878.

Pendant ses dix-sept années, Léon XIII a vu mourir 100 car-
dinaux, dont 10 avaient été créés par Pie IX et les 90 autres
par le Pape actuel. Il n'y a plus aujourd'hui qu'un seul membre
du Sacré-Collège qui soit plus agé que Léon XIII. C'est le
cardinal Meertel, né en 1806.

Le B. Jean-Baptiste de la Salle'-Une nouvelle inexacte relati-
vement à la cause de canonisation du fondateur des Freres des
Écoles Chrétiennes, le bienheureux Jean-Baptiste de la Salle, a
donné lieu à la rectification suivante du frère Robustien, pos-tulateur de la cause en cour de ßome : c Un décret en date du
16 juillet 1894 a dèclaré, il est vrai, que le procès apostolique
fait par l'Ordinaire de Reims sur trois miracles opérés àl'inter-
cession du bienheureux Jean-Baptiste de La Salle, depuis sa
béatification, est parfaitement régulier ; mais ces miracles
n'ont pas encore été approuvés ; et jusqu'ici la cause se trouve
au point marqué par le susdit décret du 16 juillet 1804. à

Lourdes.-Les Pères de Lourdes vont entreprendre la cons-
truction de 'autel majeur et des grandes orgues de l'église du
Rosaire. Cette offrande des plelerins, des enfants de la Vierge
Immaculée, sera un hommsge de réparation pour les insultes
et les outrages du livre odieux de M. Zola.



Angleterre. Les progrès du catholicisme. - (in journal pro-
testant de Londres se plaint en termes indignés des a progrès'
du papisme » en Angleterre. A l'appui de sa thèse, il publie la
statistique suivante :

1829 1845 1851 -1870 1895
Prêtres.............. 477 776 958 1727 3000Chapelles ........... 4-49 6-22 683 1354 1763Monastères ....... $ 17 69 244Couvents............ 16 34 53 233 491Colèe........2 12 il 20 38Membres du Privy Couiicil................................. 6Membres de la Chambre aes lords....................... 34Membres de la Chambre des communes................ 74

Cea chiffres sont éloquents ; ils justifient les criintes des
protestants fanatiques qui redoutent de voir l'Angleterre ren-
trer un jour dans le giron de l'Eglise.

ARCHBVP-CHÉ DE MONTRÉA&L, 8 avril 1895.
Monsieur l'abbé Josepti Perreauît, ancien curé de Sainte-Rose,

décédé le cinq du courant, au Sault-au-RécolIet, était membre
de la Société d'une Messe.

Le '10 avril 1895.
M. l'abbé George Jeannotte,, ancien curé, décédé aujourd'hui

à la Résidense de Saint-Janvier, Sault-au Récollet, était mem-
bre de la Société d'une Messe.

L. E. CousiNEau. Chani.. Vice-ChajcNer.

AUX PRIEJRESM. l'abbé Josph Perreanit, ancien curé de Sainte-Rose.
M. l'abbé George Jeannotte, ancien curé.
Sr. Julienne Brunel-Bour-bonnais de Si-lol, des Sos de la Con-grégaion de Notre-Dame, Montréal.

Sr'. Jean d'ÂviIa (Philomène Laplante), professe de choeur des SS.NN.- de Jésus et de Marie, Hochelaga.
S'. Margaret, Amélia Devins, de lafôpital-Génêral, Montréai.Sr'. Apolline, Ross Laberge, de l'Hôpital-Géiiéral, Montréal.Sr'. P.flronille Dastou, religieuse converse de l'Hotoel-D e. Monréa.Sr. Odile 'Valois, tourière ie lIlotel-Dieu, Montréal.'Mmne. Félix Moreau, Sainte-Mêrguerite du lac Masson.Delle Josephte Daubois,,e'qint-Esprit. John Nelson, 'Montréal.
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1XTRAIT Dr"~

CALENDRIER PERPETU EL D'INDULGENCES PLENIERES

1.,-irndulgences indépendantes des fête@-

30 INDULGENCES QUI PEUVENTJtTRE GAGNÉES CHAQUE MOIS.
(Suite).

Deuxieme dimanche de chaque mnois.
GONFRERES DU SCAPULAIRI1 DE N.-D. DU MONT-GAR-

MEL ; confess., commun., prièîe, assistance à la procession da
la confrérie (1) ; .-.

Týroisieme dimanchea de chaque mois.

Confrères du T.S.-Sacrement (adorat. diurne) ; confess., com-
mur., visite, prière, assistance à -la procession du T. S. Sacre-
ment; t.

CONFRlfRES DU SCPULAIRE DE NOTR.E-DAM DES SEPT-DOULEURS;

confess., commun., prière, assistance à la procession de N. D). des
Sept-Douleurs ; t.

Associés du Rosaire-Vivant; con fess., comr~ -.,visite, prière; t-
Confrères de Notre-Dame-Auzîliatrice (à Bon-Secours, Mont-

réal) ; confess., commun., -visite à la chapelle de la confrérie (ou,
si empêché, à toute autre église), prière. (A suivre).

t iL-ndulgncesattachées aux iretes fIxes et Mobiles.
AVRlIL

(suite)
:Pâques onz Résurrection de &.-S. J.-O.

CONFRÈPIES DU SCAPULAIRE DE LA STE-TRiNiTÉ ; confess., com-
mun., visite à l'église (de l7ordre ou) de la confrérie, ou-si elle
n'est pas établie dans le lieu-à l'église paroissiale, prière aux
intentionis ordinaires et pour le rachat des captifs et leur persé-
vérance dans la foi ; t (2).

<1) Les confrères qui, ayant communié, ne pourront commodément prendre
part à cette procession gagneront l'indulgence en faisant le même jour une
visite à la chapelle de la confrérie.

(2> Cette indulgence est celle des stations de Rome; la visite de l'église
de St-Je-an de Latran, laejeuli saint et, celle de '-te-Marle Majeure le jour de'
pAques est remplacée par la visite de l'église de la confrérie, quelquefois
par un.e visite d'église quelconque.
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Confrères du Précieux-Sang ; confess., commun., visite,
prière en un jour quelconque de l'octave ; t-.

CONFRÈRES- DU SACR].COEIUR DE JÉSUS ;conf'ess.,
Gardes d'honneur du Sacré-Coeur de Jésus

commun., visite à réglise de la confrérie, prière;--2.

ASSOCIES DE LA STE-FAMILLE ; confess., commun., visite,.
prière; -

CONFRÈRES DU ST-ROSAIRE ; Io (à cause du 1er mystère
glorieux), confess., commun., visite à la chapelle du Rosaire; t;
-2o con[ess., commun., vis ite, prière ; t ;-39 confess., commun.,.
visite à chacun des 5 autels (ou -a visites au seul autel qui :'y
trouve) d'une église quelconque (3), prié-re ; t -(2).

Associés du Rosaire-Vivant; confess.,communf., visite, prière; -
CONGRÉGANISTES DE LA STE VIERGE; confess., com-

iaun., récitation de 7 Pater et Ave dans la visite d'église de la
congrégation, on - si elle n'est pas établie dans le lieu - de.
toute autre église, prière; t (2).

CONFRÈRES DU SC'APULAIRE DE NoTrE-DA.ME DES SEPT-DOULEURS;
Io confess-, commun-, visite récitation de 7 Pater et Ave), priè-
re ; t ; -1o confess., commun., visite à l'église ide l!ordre ou)
de la confrérie, ou-si elle n'est pas établie dans le lieu-de
l'église paroissiale, prière; t (2).

CONFRÈRES DU SCAPULAIRE DE ?lIMMAcuLÉE-CO-iCEPT.; Io con--
fess., commun.m, visite, prière;- t ;-2o confess., commun., visite à
une église où il y a un autel de la Ste Vierge, prière ; t (2).

CONFRÈRES DE S. JOSEpn (affiliation de Beauvais) ; confe5ss,
commun., visite à la chapelle de la confréAe, prière;-

Tout fidèle qui porte le scapulaire de S. Josephi; Io confess.,.

commun, visite (1 v8pres); prière ; t ;-2o confess., commun.,
visite, prière; î (21.

13) Le catalogue des indulgnes de cette confràrie approuvé solennella-
ment par Innocent KI, la 31 2uillet 1674, parait exig-qr uine visite à chacun
des 5 autels et ne supposer 5 visites au mêème autel que dans les églises où.
il n'y en a qu'un. li serait donc plus sùIr dans une Oglise oit il y a 3 autels
de n'omnettre la visite d'aucun d'eux. On pourrait dans ce cas après avoir lai'.
une visite au granil autel, répéter cette visite à chacun des trais autels et
termîner par le maitre, autel, la 2e et la 4e visite étant faites aux deux autel î
latérau.
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LA SEMAINE RELIGIEUSE

TERTIAIRES DE S. FRANÇOIS D'ASS.; lo confess., com.
mun., prière, absolution générale; † ; -- 2a confess., commun.
visite à la chapelle de la confraternité, prière; †.

Cordigères de S. François d'Ass.; confess., commun., visite à
la chapelle de la confrérie, prière ; t '2).

Tout fidèle qui porte une médaille indulgenciée de S. Benoit; confeu.,
.commun., prière; †.

TOUT FIDÈLE QUI POSSÈDE UN OBJET DE PIÉTÉ (crucifix, médaille
statuette ou chapelet) QUI A REÇU LA BÉNÉDIcTION APOSTOLIQUE
confess., commun., prière aux intentions ordinaires et pour les
autres besoins de l'Eglise ; t.

Tout adulte qui enseigne assidûment le catéchisme (ou qui assiste asu
dûment à cet enseignement) ; confess., commun., prière; t.

Tout fidèle qui assite assidûment les dimanches et grandes fêtes à l'expli-
cation de l'Evangile dans l'église paroissiale ; confess., commun. ; t.

VISITE D'UNE ÉGLISE de l'ordre DU CARMEL; pour tous
les fidèles, confess., commun., prière. Dans les lieux où il n'y a
pas telle église, les confrères du scapulaire de Notre-Dame du
Mont-Carmel seuls peuvent gagner cette indulgence en visitant
la chapelle de la confrérie, ou-s'il n'y en a pas dans le lieu-
l'église paroissiale (2).

VISITE (1 vêpres) D'UNE ÉGLISE d'ordre mendiant (DE
FRANCISCAINS); pour tous les fidèles, ferme propos de se
confesser, récitation de 3 Pater, Ave et Gloria e.2 l'honneur de
la T S. Trinité. Dans les lieux où il n'y a pas telle église, les
tertiaires (non les autres fidèles) peuvent gagner cette indul.
gence en visitant l'église paroissiale.

Co-frères de la Bonne-Mort (jésuites) ; 1o confess., commun.
dans l'église de la confrérie, prière ; t ;-2o confess., commun,
visite à l'église de la confrérie, prière; † (2).

Visite à la cathédrale de Montréal ; pour tous les fidèl
confess., commun., prière ; † (2).

Troisième dimanche d'avril.

CONFRÈRES DU ST-ROSAIRE ; confess., commun., visit
à la chapelle du Rosaire, prière; †.

(A suivre). 3. S.

ARBOUR & LAPERLE, ImprImeurs-Relleurs, 421, Rue St-Paul,Montr6al
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ORGUES

- , - D'EGLISE

VOCALION
Nous donnons, ci-dessous, la spécification d'unlnouveau mo-

dèle d'ORGUES VOCALION, à 2 claviers et pédalier, que;nous
avOns commandé en vue des fêtes de Pâques.

GRAND ORGUbI
I Diapason 8 pieds.
2 Clarinette 8 "
3 Clarabella 8
4 Tuba 16 "
5 Tuba expression.

REOIT
6 Double Dulciana 16 pieds
7 Viole d'Amour 8 "
8 Obo 8
9 Flute 4 "

10 Vox Humana.

PEDALES
Il Bourdon 16 pieds
12 Pédale Forte

AOOUPLEMENTS
13 Récit au Grand Orgue.
14 Grand Orgue aux Pédales.
15 Récit aux Pédales.

CSt instrument est maintenant en magasin et nous invitons
cordialement Messieurs les curés et les organistes à l'examiner.

Prix $750 Pavables en 2 ans.

L. E. N. PRATTE,
Pacteur et Importateur de Pianos et d'Orgues,

76 3LTJ3u 3%TOc TIL -

Montréal.



Au P L S I En Gros et en Dt'

Importateur de toutes espèces de Ferronneries pour construction d'E9ll5ehI
'Collèges, L'ouýents et Résidences. Outils pour menuisiers, Charp5fltiafil
Meubliers, etc., une spécialité.

390 RUE ST-ACQUES, 390.
"AU BON MARCHE"

ETARILI EN 1870
Importateurs de Marchandises Françaises Anglaises

et Américaines
TAPIS ET FOURNITURES DE MAISON

Sp4écIa1it4s-l
]PIREL TS : 4, 6 A 8 VERGES Dl LIIIÇJ

Nous achetons nos Marchandises en Fabrique et nous
détaillons au prix du Gros.

1883 A 1885e RUE NOTRE-DAME
En face du block Balmoral. OTE-

TELEPHONE DES MARCHANDS 32.

Pour la Premliere Commnunion
N'oubliez pas que nous ýommeý les tituls éditeurs i'utit NOUIVSEL

IMAGE, c'e>t une iies plus hUsquf n'a jamais 4étt vu.
Veuillez nours demander un teclianitillon Pt nous l'enverrons gratis aux Pe

si0nts qui pourront en veni s.

WMPTAINER & DALGIE0CIO
Encadreurs et Importateurs de Chromos, Moulures et Globe

Spécialité: Ouvrages en Cire. En Gros et on Détail, a
32 Rue St-Lauren t et 1855 Rue Ste-Ca therine - mon trea

Chapelier et Manchonnier
IMPORTATEUIR

Toutes Marchandises du dernier Gout et de Premiere Quaite'
Une attention spéciale est donnée aux commandes

du Clergé et, des Communautés religieuses.

1794 - rue Ste-Calherine -1794



Pas tilles Composees ct'Ecorce d'Orme,
Pour.Enrouement, Irritation des Bronches, Mal

de Gore, Toux, Rhuines, Asthmne, etc.

dc turs, orateurs sujets à souffrir d'Enrouement.

PRIX DE LA BOITrE - - 10 CENTINS

fDOUZAINE DE BOITES - - "15 CENTINS

En venste partout. Dépôt générl l

Pharmacie CHEVAL & GiAlUV]EAIJ

f0ll RUE ST-JACQUES

Près de la Gare du Grand- Ironc.

A. MO0N GE1ff-'A
a Horloger .a %

BIJOUTIER, OPTICIEN
Et Graveur Gé~néral -

42, RUE ST-LIUREVT
Entre les rues (Jraig et Vitré I4ONTREIL

ARCHITECTES
-ET-

INGENIEURS CIVILS
97 R-UE ST-JACQUES

Banque du Peuple

77 . - , -7ýýjý7

77

.,',P-Iephone 696. MONTREAL. Clan.



e VOeCleciI
DE LA FAMILLE

Encyclopédie de Médecine et d'Bygiène publique et
privée

C'est un très beau volume de 1300 pages, grand in 8 vo, illus'
tré de 230 planches en couleurs et de belles gravures, et bien
relié en cuir.

Il a été écrit pour l'usage de la famille, et ne comporte rie"
dans le texte ou parmi les gravures qui soit déplacé.

C'est le seul ouvrage de ce genre en français. Il est d'une va'
leur inappréciable. C'est le guide médical par excellence des fa-
milles. Il faut le lire pour s'en convaincre. Il décrit avec soi",
simplicité et clarté, chaque maladie, en indique tous les symptà
mes, et donne le meilleur traitement connu pour la guérir.

Il est indispensable au clergé, spécialement à nos prêtres 1iI'
sionnaires,

Les auteurs sont des docteurs en médecine, professeurs, prati'
ciens et spécialistes distingués, y compris MM. les Das. S. LÂCO*'
PELLE et L. E. FoRTIER, Université Laval ; BUcHANAN BURN, de
l'hôpital Bellevue, New-York ; W. B. ATKINSON, PhiladelphiO ;
HENRY M. LYMAN et W D. BELFIELD, Université Rush, Chicago;
C. FENGER, autrefois de Paris, à l'école des Médecins et Chirur-
giens, Chicago ; M. L. King, chirurgien de l'hôpital Roosevelt,
New-York ; H. W. JoNEs, de Londres, Angleterre, spécialiste
célèbre dans les maladies des femmes et des enfants ; et M. la
Di. HAnPER, spécialiste dans les maladies des yeux.

Il est de plus recommandé par les revues médicales de no
Universités, par les meilleurs médecins du pays, comme sûr, par
faitement renseigné et très complet, et par le haut clergé come0
absolument moral.

Ce livre est vendu seulement par souscription ; il n'est pas 01
vente dans aucune librairie.

Le tirage est limité. Tant que l'édition durera, des offres et
prix spéciaux seront faits aux membresdu clergé et aux com'
munautés religieuses qui souscriront à cet ouvrage.

Pour plus de détails, s'adresser, pour les éditeurs, à

W. H. COLLINS,
291 Rue Queen, uttaw•



Ph amcie 'j Lavioletto & ibelson
1605 RUE NOTRE-DAME

e'OTN De LA RUn STr-GABRIEL MONTRRAL

'pO»riétaires des Poudres Anti - Rhumatismales du Dr
Nelaton.

1resc>eiption pour le Rhume du Dr Nelson.
ÀA du Dr OHEVÂIIER à la Gomme d Epinette et au Baume de Tolie.

Professeur à 1'1ecole des Arts de Montréal
~~CRATON ti~aille A l'Exposition de Chicago>, (1893)

bXCP-&TOND'EDIFIOES3 PUBLICS, BELIGZEUX ET CIVILS
ARCHITECTrURE - PEINTURE,

,88 -Referenes Au-delà de cinquante églises et chapelles décorées depuis
i dan toutes les parties du DJomin ion ;entre autres : Les église de

**de Bonsecours, Ste-cunégonde et Si- Vincent de Paul à Montréal;
"îesde Ste-Marie de'la Beauce, St-jean, P. Q., Winipeg, Tignish, LP.E.,

1 4hýilippe d'Argenteuil, des Jésuites à Québe6, SI-AlIbans, B. U. La ca-
dlede Pembroke, le tableau de lg cathédrale de Valleyfield, la chapelle

couvent du Sault-au-Récollet.
1 Ei EPHONE BELL 6478. Plans, De~vis, Estimes et Expertises.

7aOrflieil et Ateliers: No 181 rue Berri, DIJ ontr4éal

Tosle lédicameýlILs et spécialités de ja CURE D'EAU
Toue It. DE GLANDS DOU

CHAPELURE pour PO TAGE de SAN TE, etc, Demanldez le Catalogue.
HIENRI LANCTOT, Pharmacien, 299)Â, rue St-ILaurent ,Montréal,

(JHARtLEk§ A. BRIGS
CI}APELIER et MANCHOC:NNIF

MAISON FONDÉB UN 186-2
Chapeaux die Feutre, de.Soie, E1tc., Etc.

2097 RUTE NOTRE-DIL 4E.I

LUCIEN BENOIT
r ýeu1pteur et Doreur

200 et 202, rue JACQUES-CAR~TIER, Montréal.

4
1lfait la sculpture, la dorure et les bancs de la Cathédrale de
0 fltréat, aussi l'ameublement de la sacristie, les autels, la chaire

(l la cathzédrale de Pembroke, aisi que lasuptr des é'glises de
loitede Ste- rhé rase, de St-Léonard de Port-Maurîcc et de celle

Sa, réGoeur à Ottawa, etc, e/c, etc.



a fiL EGLUL ]YASSLJRANGB3Atf#.00.000ooLu RK Y agen génrAl
Bureau Principalt B.URUIetA -CP

agents du département frangslIL

C1OIN de 1% PLACP. DARME$ fit de la Rue NOTflE-DAYP

JAS. W. PYKE
MARCHAND DE

Fer, Acier, Tuyau pour systome de chaiiffaïc, Tuyaui a go
ET ACCESSOIRES

Tubes pour Bouilloires, Dechets de Coton, etc., etc-

85rue St-Pran.cois-Xavîezr - M4oritreal

J.B. PILON & FILS ENRERNERSDJ. PMPES FIT'NEBRI48
ETABLI EN 1879

Glacres, Embaumage, et
voiYures doubles, une spécial

2517 rue Notre-Dame*
Entre les rues St-M artln et des

~J i elgneurs, Montr6al
- ' TLEPHONEC BEKLL 8301

MELA SSEý_1Gj BARBADE 1
Nous attonflon, notre première cargaison de MELASSE BARBADE VOrsi

la fin d'Avril.
Ecrivez-rnous pour cotation.q. Q laiîé garantie. Reicolte3 Nouvelle,

LAPOR TE, AR TIN & CIE, No 7C a 78itP A Kottt re.'l

JOS. ROBERTP & FL
Marchands de Bo0is de 'Sciage

107 AVENUE PAPINEAU
Telep.hone 6258 MONTR3il,

Séchoir à bois perfectionné, le plus grand du Canada.
Manufacturiers de bancs d'église, pupitres, portes, chassîs, moulures, 60,.

Fabricants de lits en fer, pour communautés, hosp ces, hôpitaux, etc.
Ouvrages de toutes sortes en acier, fer, cuivre et font@.



'RTRAPPISTES DE NOTRE-DAME DUi LAC9 P.
~poiliô:VINS DE MESSE ET DE TABLE

l'ot'/eYo.rI - d.st - /"- Ze.rr e C o/z..

ANIMAUX itEPIOD U(jTEUJXS
Rl'%dresser 1 o A la Trappe de N.-LD. d u Lac, P. Q.

2o Pour vins et fromage :à M. Brisset, rue Gosford.
3o Pour beurre : à MM. Lévêque et Pichette, 206~2

rue Ste-Calherine.

LE YEJYTJLJTEU? JOL!EN
<Breveté 26 mial 1894)

Est sans contredit, l'appnreil le
plus moderne et le plus efiicacej
PoUr la ventilatIon parfaite des

EJ~ Idifices Publics, eElss

oiosddcafio,Il RésidncesEcZries, Ec

L'une des principales propriétés de ce ventilateur c'est
(l~q ''l est 11uis et nuouvement, nou seulement par le mnol i-
dre vent, inais aussi par la différenice de température de

Itreret de l'extérieur (le la bIflltsse.
iP' ment'établit un courant d'alr continuel, mats aspire ou

Ienéetoutes les îîoustéres, la fumée, les vapeurs, V»air

'. Le V*1entilateur Eollen " est h autemaien t recoin mand ý1
utgrand des'.r tuincipaux architectes, et eti8

cii îmsau, e îianý un nombre coscébed'usines et
maisons d'(duc(ýaloii, etc. Fait eu plusieurs grandeurs.

LESSARD & HARRIS
Propriétatres et Manufîîcturere

VPlombiers, Poseurs d'Appareils de Chauffage et Couvreurs-



AUX MESSIEURS DUOLERO
N. B.-PRIERE«F IE LIRE ATTENTIVEMENT

Notre magasin ayant été fondé en 1877, sans un Dollar de capital, Doit&
flmres obligés, comme le sont encore aujourd'hui les autres détailleurs, d'a-
cheter nos fourrures des marchands de Gros, Juifs die Montréal, qlui eus'e
charun le sait, vendent toujours le plus cher plossible. Heureusement, à force~
de travail et de persévérance, notre maison prit bientôt une importance qUI
lesamena à se disputt rnotre compte sur les garantiles spécialeis à eux otrertes Par
notre crédIt. Mais aujourdl'hui, et cela (depuis 1890, vu lenorme clieutèle qui
ne cesse d'achalander notra maison, en pleine voie (le prospérité, grâce A la
plus scrupuleuse honn«tl de notre part, il nous a été permis de laisser l
marché trè~s limité de Montréal, pour aller, comme ces messieurs du Grofi
acheter nos fourrures sur les plus grands marchés (lu vieux monde euroPé6"
Le coup d'aile est maintenant donné, et nous ne cessons dmpuis cette datS
d'importer tout ce qui se peut concevoir de plus beaux, (le meilleurs O
de plus à la mode en fait de fourrures. Tous les ans nous nous rendons nous'
mêmes aux grandes foires de Leipzig et (le Londres pour saisir tout de suite
la plus belles marchandise à sa première, apparition. Nous pouvonsaus
vendre beaucoup plus beaux pour le même prix, que n'importe quel autre
marchand de Montréal; qui, lui, est obligé d'acheter du Gros i. e. (le Payer
très chers ses fourrures pejur n'avoir, le plus souvent, qu'une marchartdiffl
très inférieure. (i4 suivre).

C11DU03d.h c*b ciec
1537 Bue Ste.Cathertne moi[ittré9b

J. B. LASNIER &e FILS
FABRICANTS DE

Fournisseura de l'archevêché de Montréal et, des principales, maiNoni
religieuses de la Province.

Importateurs des VINS de fMESSE de SICILE d'ESPÂGNE et d'ÂLGERII
Tiennent comme spécialité L'HUILX D'OLIVE, les THES, les CAFES d'

MEILLEURS CRUS.

Adressez à J. B. LASNIER & FILS, Montréal ou LéVIS

MAISON FONDÉE EN 1879.

Cflfl1/flT FRERB'S
ST-HYACINTHE, P. Q

T'ubulaire, Notifflerie Eiectriqus et IyIau«
rFERENCF,$. Orgues de 1q. D. de ontréal, (le Pla
grand du (ikinada>, CJathédrale de Montréal,&
t bédrale d'Ottawa, Cathédrale de St.IsyaCiO.".
N.D. de St.I{lyaclnthe, it,-JosRph d'Ottawa SO
coeur d'Ottawa, St. Anthony'., Montraal'tO*

Orgues ut'occaslon là vendre a bonne composltlO9
*


